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1 LES MODALITES DE CONCERTATION RETENUES 

Par délibération du 1er avril 2016, les élus du Comité Syndical du Pays de la Châtre 

en Berry ont adopté les modalités de concertation suivantes :  
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2 LA CONCERTATION CONDUITE DURANT LA PROCEDURE 

 

2.1 L’immersion 

Trois temps d’immersion ont été organisés en septembre 2017 au moment du 

lancement de la démarche de SCoT : 

- 11 septembre 2017 : lycée George Sand, La Châtre 

- 12 septembre 2017 : marché de Saint-Août 

- 12 septembre 2017 : Intermarché d’Aigurande 

Les objectifs de l’immersion sont d’informer les habitants de la démarche 
d’élaboration du Schéma de Cohérence Territoriale du Pays et de récolter des 
informations sur les perceptions et les pratiques des habitants du Pays pour nourrir 
le diagnostic. Un intervenant passe trois demi-journées dans ces lieux stratégiques 
pour aller à la rencontre des habitants à l’aide de questionnaires et de plan IGN 
format A3 du territoire. 
 
L’immersion a permis de produire un rapport d’étonnement montrant la singularité 

du territoire et d’identifier des pistes d’attractivité à travailler. 

 

2.2 Les trois réunions publiques de la phase diagnostic 

En fin de phase de diagnostic, les élus ont souhaité présenter les premiers résultats 
aux habitants lors de trois réunions publiques : 

- 28 novembre 2017 : Neuvy-Saint-Sépulchre 
- 30 novembre 2017 : Aigurande 
- 7 décembre 2017 : La Châtre 

 
Les trois réunions publiques ont permis de présenter la démarche SCoT, la synthèse 
du diagnostic et l’approche paysagère et environnementale du territoire. Une phase 
de questions / réponses a permis aux habitants de débattre avec les élus. 

 

2.3 Le Forum SCoT de la phase PADD 

Le Forum SCoT (5 novembre 2018 à La Châtre) a permis de privilégier un format de 

réunion plus interactif pour favoriser le dialogue lors de la phase de PADD. La 

première partie de la séance se déroule autour de trois stands, un par axe du PADD. 

La seconde partie de la séance a permis de restituer les échanges autour des stands 

et de débattre des grandes orientations du PADD. 

 

2.4 Les deux réunions publiques de la phase DOO 

La phase de DOO a été l’occasion d’organiser deux réunions publiques : 

- 2 octobre à Cluis 

- 3 octobre à La Châtre 

Ces réunions se sont déroulées en deux parties : découverte du DOO autour de 

panneaux de concertation et débats en petits groupe ; présentation en plénière des 

prescriptions et recommandations du DOO. 
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3 LE REGISTRE DE CONCERTATION 

Comme prévu par la délibération de prescription,  un registre a été à la disposition 
des habitants tout au long de la procédure.  
 
Un dossier a été déposé par l’association Virage Energie et a permis de rappeler les 
objectifs de la transition énergétique et d’encourager le Pays à les inscrire dans les 
documents de planification territoriale. Ces objectifs ont été particulièrement pris 
en compte dans l’axe 2 du PADD et du DOO. 

 
 
 
 
 
 

 
 
 

4 LE BILAN DE LA CONCERTATION 

 
Les temps de concertation menés tout au long de la démarche ont avant tout permis 
d’informer et d’expliquer le contenu du document.  
 
L’immersion, trois temps de concertation conduits « hors les murs » ont permis de 
toucher un public plus large et plus diversifié. Ils ont permis d’évoquer des 
problématiques complémentaires comme le patrimoine, la culture, le tourisme, les 
loisirs, les actions en faveur des jeunes, etc.  
 
Les thèmes de l’emploi, de l’agriculture, de la mobilité ou encore des actions 
sociales ont été évoquées à de nombreuses reprises. Ils ont nourri la réflexion des 
élus et le travail d’élaboration du PADD. A de nombreuses reprises cependant, les 
attentes exprimées sortaient du champ de l’aménagement du périmètre 
d’application du PLUi, notamment en matière d’action pour l’emploi ou en faveur 
des transports.  
 
Enfin, dans le cadre de la mise à disposition d’un registre de concertation au siège 
du Pays afin de recueillir les observations du public les remarques évoquées 
concernant la transition énergétique ont été prises en compte dans l’axe 2 du PADD 
et du DOO. 
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Bilan de la concertation 

170900 - Déroulé de l’immersion 

170900 – restitution de l’immersion 

171130 – Compte-Rendu réunion publique à Aigurande 

171207 - Compte-Rendu réunion publique à Neuvy Saint-Sépulchre 

171128 - Compte-Rendu réunion publique à La Châtre 

181105 – Compte-rendu forum SCoT 

191002 – Compte rendu réunion publique à Cluis 

191003 – Compte rendu réunion publique à La Châtre 

Manifeste association Virage Energie Berry 

Contribution de l’association Virage Energie Berry au SRADDET et au SCoT 

Lettre au président de l’association Virage Energie Berry 
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Pays de La Châtre en Berry 
Élaboration du Schéma de Cohérence Territoriale 
Note de déroulé sur la session d’immersion 
 

1. Objectif de l’immersion :  

➢ Informer les habitants de la démarche d’élaboration du Schéma de Cohérence Territoriale du Pays. 
➢ Récolter des informations sur les perceptions et les pratiques des habitants du Pays pour nourrir le 

diagnostic.  

Publics cibles : être présent dans des lieux fréquentés pour toucher un large public, tout en privilégiant une 
approche sectorielle pour aboutir à un échantillon le plus représentatif possible de la population. 
Méthode : 1 intervenant Ville Ouverte passe trois demi-journées dans des lieux stratégiques pour aller à la 
rencontre des habitants. 
Supports : questionnaires et plan IGN format A3 du territoire. 
 
Thématiques abordées :  

 Quelle perception/image du territoire aujourd’hui et à l’horizon 2030 ? Qu'est ce qui fait la spécifi-
cité du Pays de La Châtre en Berry, de la partie du territoire que vous habitez ? A quoi êtes-vous le 
plus attaché ? 

 Quelles pratiques au quotidien ? (Habitudes de mobilité, usages des équipements et services pu-
blics, pratiques de consommation) 

 Quelle évolution dans le Pays ? (Parcours résidentiel, rapport à l'emploi) 
 
 

2. Déroulement de l’immersion  

 

 TEMPS 1 : LUNDI 11 SEPTEMBRE 

de 15h à 18h 

Où ? Devant le lycée Georges Sand, à La Châtre. 

Format / 
Supports 

Un stand à proximité de l’entrée du lycée permet de capter les lycéens qui entrent et 
sortent de l’établissement. 
Supports : questionnaires et plan IGN grand format du Pays. 
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 TEMPS 2 : MARDI 12 SEPTEMBRE 

de 9h à 12h 

Où ? Au marché de Saint-Août. 

Format / 
Supports 

Déambulation dans le marché avec des questionnaires et une planche avec vue 
aérienne. 

 

 

 

 
 TEMPS 3 : MARDI 12 SEPTEMBRE 

de 16h à 19h 

Où ? Sur le parking de l’Intermarché d’Aigurande. 

Format / 
Supports Un stand à l’entrée du supermarché permet de capter les entrants / sortants. 

Au besoin : Déambulation sur le parking avec des questionnaires et une planche avec 
vue aérienne. 

 



     

ÉLABORATION DU SCHEMA DE COHERENCE TERRITORIALE DU PAYS DE LA CHATRE EN BERRY 

COMPTE-RENDU DE LA REUNION PUBLIQUE D’AIGURANDE 

- 

Jeudi 30 novembre 2017 

 

Personnes présentes en tribune 

M. Jean-Michel Degay – Maire d’Aigurande ; 

M. Valentin Gordet – Chargé de mission PLUi / SCOT ; 

M. Thibaud Aguilée – Ville Ouverte ; 

Mme Domitille Anorga – Ville Ouverte. 

 

Nombre de participants : 12 

 

 

Introduction 

Valentin Gordet présente la démarche engagée et l’ordre du jour de la réunion publique. 

Le bureau d’étude Ville-Ouverte présente les objectifs du SCOT et la synthèse du diagnostic.  

Le support de la présentation a été transmis au Pays. 

 

Echanges avec la salle 

 Président CDC : Il faut bien préciser qu’entre le SCOT et le PLUi, c’est un rapport de 

compatibilité (et non de conformité). 

 Président CDC : Au-delà du développement de la fibre, il y a eu des travaux de montée en débit 

(fibre étendue aux sous-répartiteurs). 

 

 Président CDC : A propos des risques et de la question de l’eau, s’il y a aujourd’hui des 

problèmes de qualité des captage à La Châtre mais non ailleurs, c’est qu’il n’y a pas eu les 

mêmes investissements réalisés depuis trente ans. Ce n’est pas à tout le Pays de payer pour 

eux ! 

Thibaud Aguilée : Ce point a été souligné par la DDT et les services de l’Etat. C’est un point auquel ils 

porteront attention et que nous devons donc prendre en compte. 

 Président CDC : Le diagnostic et les enjeux du SCOT sont tout à fait compatibles avec ceux 

identifiés dans le cadre de notre PLUi. 

 Habitant : Je suis d’accord, c’est rassurant ! Mais en même temps on est très peu nombreux, 

peut-être parce que les gens n’y comprennent rien. On voit aussi qu’il y a deux procédures en 



     

cours, très proches… est-ce qu’il ne faudrait pas mutualiser ? Le SCOT n’aurait-il pas dû être 

écrit avant ? 

Jean-Michel Degay : Nous avions un certain nombre de POS qui allaient être caducs, d’où l’urgence de 

commencer l’élaboration de notre PLUi. 

Thibaud Aguilée  : Vous pointez plusieurs problèmes : une multiplication des documents d’urbanisme 

qui ne cessent d’évoluer ces dernières années, et en plus ici, deux démarches en cours. Votre PLUi est 

bien avancé. Effectivement ça aurait dû être l’inverse et ça aurait peut-être été plus clair pour les 

habitants dans l’autre sens. Notre démarche prend en compte votre PLUi. Nous allons nous servir de 

votre PADD pour élaborer le PADD du SCOT. 

 Président CDC : Les Préfectures sont en train de travailler à la simplification des normes. Une 

des questions qui a été posée pour l’Indre est celle de la superposition des documents 

d’urbanisme entre PLUi et SCOT… D’après les annonces du gouvernement, il y aura peut-être 

à court terme, une suppression de l’un ou l’autre. 

 

 Animateur ADAR CIVAM : Par rapport au besoin de diversifier le parcours résidentiel, cela se 

pose notamment pour les personnes en période transitoire, en difficultés. Il y a un besoin de 

logements transitoires. Comment pourrait-on avoir une vision plus précise sur les flux en 

termes d’installations ? Si on avait des idées plus précises des personnes qui viennent 

s’installer (Bassin Parisien, Nord) : on pourrait peut-être identifier des axes de coopération à 

développer ou maintenir, avec des régions qui pourraient alimenter nos régions, nos 

territoires. 

Thibaud Aguilée  : Une analyse a été réalisée sur les migrations résidentielles, mais les échantillonnages 

sont limités et il faut donc les prendre avec mesure. Nous allons aussi réfléchir au profil qu’on voudrait 

attirer, en réfléchissant en terme d’offre d’emploi et d’offre du parc de logements. Il va falloir réfléchir 

au positionnement par rapport aux territoires limitrophes et définir un projet de territoire qui s’inscrive 

en complémentarité. Les objectifs pour le PADD sera de définir comment le pays va se positionner 

notamment par rapport à Châteauroux. 

 Habitante : La question des déplacements est une problématique essentielle. Les distances 

compliquent le mode de vie. 

 Président CDC : Le coût des carburants est essentiel. Les évolutions démographiques récentes 

ont montré que les gens venaient s’installer dans le Pays, pour aller travailler ailleurs, mais la 

dynamique a été stoppée avec une hausse très importante et brutale du prix du carburant. 

Thibaud Aguilée : L’enjeu va être de réfléchir en matière de polarités, pour favoriser les déplacements 

courts. 

 Président CDC : Vous parlez de la question de l’équipement médical. Ce n’est pas tant un 

problème d’équipements qu’un problème humain. Nous sommes bien dotés en équipements. 

Le problème touche vraiment au nombre de médecins. La télé-médecine n’est pas une solution 

pour les personnes âgées. 

 Habitant / conseiller municipal : Aujourd’hui il y a beaucoup d’installation de jeunes retraités. 

Ils ne sont pas venus ici uniquement par hasard. Ils sont venus pour l’intérêt des paysages et 



     

du rythme de vie et en même temps ils arrivent avec un certain handicap lié à leur âge. Ils 

viennent renforcer des phénomènes déjà en cours sur le territoire. Face à cela, qu’est-ce qu’on 

fait ? Cela pose la question de l’accès aux équipements, du développement des soins à 

domicile, de l’adaptabilité du logement etc. 

 Vous avez bien défini l’enjeu de l’équilibre entre agriculture et paysage. Ici, ils sont bien 

préservés grâce aux exploitations d’agriculture-élevage. Les agriculteurs sont bien sensibilisés 

à la question de la biodiversité. Mais cet équilibre ne peut se maintenir que par des politiques 

européennes. Un des grands enjeux pour l’agriculture, c’est la transmission. La tendance 

aujourd’hui c’est l’agrandissement. Il y a des pistes que vous avez donné etc. 

 Habitante : Ce serait très dommage si ce n’était que quelques grandes exploitations qui 

concentraient tout. 

 Président Pays : Le tourisme est aussi une piste nécessaire.  

 Par le tourisme, il faut voir ce que les gens consomment, mais aussi prendre en compte les 

gens qui réparent les maisons (résidences secondaires) et les impacts positifs tant en matière 

de paysage que de dynamisme de l’artisanat local. A l’échelle du département, nous sommes 

le Pays où l’artisanat est le plus développé par rapport nombre d’habitants, il faut maintenir 

ce secteur. 

 Président CDC : Il faut aussi souligner les investissements qui vont être insufflé dans le domaine 

de l’énergie (1 millions d’euros dans l’objectif d’en faire un territoire à énergie positive). 

Thibaud Aguilée : Toutes ces thématiques sont liées. L’objectif du SCOT est de trouver les éléments 

qui vont initier une dynamique positive. 

 Est-ce qu’il n’y aurait pas des objectifs pour que la SAFER et les collectivités locales puissent 

travailler ensemble. Il y a des conventionnements possibles. 

Thibaud Aguilée : Par rapport à cette stratégie, le fait que la Chambre d’agriculture fasse partie de 

notre équipe va permettre d’y réfléchir. 

 Animateur ADAR CIVAM : Nous essayons de travailler sur du repérage pour identifier comment 

faire coïncider l’offre d’exploitations et le profil du jeune qui s’installe. 



     

ÉLABORATION DU SCHEMA DE COHERENCE TERRITORIALE DU PAYS DE LA CHATRE EN BERRY 

COMPTE-RENDU DE LA REUNION PUBLIQUE DE NEUVY-SAINT-SEPULCHRE 

- 

Mardi 28 novembre 2017 

 

Personnes présentes en tribune 

M. Guy Gautron – Maire de Neuvy-Saint-Sépulchre ; 

M. Valentin Gordet – Chargé de mission PLUi / SCOT ; 

M. Thibaud Aguilée – Ville Ouverte ; 

Mme Domitille Anorga – Ville Ouverte. 

 

Environ 45 participants 

 

 

Introduction 

Valentin Gordet présente la démarche engagée et l’ordre du jour de la réunion publique. 

Le bureau d’étude Ville-Ouverte présente les objectifs du SCOT et la synthèse du diagnostic.  

Le support de la présentation a été transmis au Pays. 

 

Echanges avec la salle 

 D’où viennent les données ? 

Thibaud Aguilée : Il s’agit pour l’essentiel de données statistiques de l’INSEE, comme année de 

référence 2014. Elles sont aussi issues d’un certain nombre d’études complémentaires.  

 Je suis surpris de votre formulation « Comment faire vivre les villages ? ». N’y a-t-il que des 

villages dans le Pays ? On peut se poser la question pour certains mais pour la Châtre il n’y a 

pas de doute… Attention à ne pas avoir un vocabulaire trop ruraliste. 

 A propos de la question de la gestion de l’eau, il y a effectivement la question du risque 

d’inondation. Mais c’est aussi la problématique de la qualité de l’eau qui compte. 

Thibaud Aguilée : Cette thématique n’a pas été présentée dans la synthèse de ce soir mais elle a bien 

été traité dans le cadre du diagnostic. C’est effectivement une thématique très importante pour le 

territoire, notamment parce que les points de captage de La Châtre ne sont plus aux normes 

aujourd’hui et qu’il y a donc une réorganisation à prévoir. 

- On devrait faire comme les anciens et amener les habitants à proximité des points d’eau ! Je 

suis pour ma part assez sceptique sur les SCOT qui apportent plus de contraintes que de 



     

solutions. Pour les problématiques sur le paysage, on voit beaucoup de bocage laissés à 

l’abandon et qui s’enfrichent et se ferment. Il y a aussi des maires qui sont bloqués parce que 

le SCOT favorise les constructions dans les bourgs plutôt que dans les hameaux, or les gens 

qui s’installent à la campagne ne cherchent pas venir s’installer en ville ! 

Thibaud Aguilée : Le SCOT recherche un équilibre entre le maintien des paysages et de l’agriculture 

tout en offrant des possibilités de constructions et de développement. Ces questions vont être au 

cœur de la phase de PADD qui commence. A propos de la question des contraintes qu’imposent un 

SCOT, c’est effectivement un point d’attention auquel nous veillons. Notre objectif est d’en faire un 

outil supplémentaire et non une contrainte. Enfin, sur l’urbanisation dans les bourgs et non dans les 

hameaux, c’est une directive portée par les lois nationales (loi Grenelle II, ALUR etc). Le SCOT s’inscrit 

dans une hiérarchie de normes, il ne peut pas aller à l’encontre des lois. Ces lois répondent à 

l’objectif de limiter la consommation d’espaces naturels et agricoles. Mais il y a bien un enjeu de 

juste équilibre à trouver et c’est bien l’enjeu à venir.  

 Nous faisons le constat du bocage qui disparaît. Or c’est l’agriculteur qui fait le bocage. Cela 

doit être une des priorités du SCOT. En même temps, il faut prendre en compte les 

problématiques démographiques. Avez-vous fait le rapport entre la consommation d’espaces 

et l’évolution de la démographie ? Le maintien des terres agricoles est fondamental. Si 

l’agriculture n’a plus de terre, elle ne peut pas se maintenir. 

 Le bocage n’est pas l’ennemi de l’agriculteur, sauf que mal géré et mal encadré, il peut 

aboutir à sa disparition. Lorsqu’on lui impose trop de contraintes, l’agriculteur par peur de se 

trouver enfermer, fait souvent l’inverse… et cela aboutit à des arrachages de haies et des 

façons de replanter qui manquent de cohérence. 

Thibaud Aguilée : Notre approche vise à valoriser le bocage, comme composante essentielle de 

l’agriculture et des paysages et à l’articuler avec d’autres dimensions agricoles, vers une 

diversification des activités notamment : comment on peut proposer une gestion raisonnée du 

bocage, le valoriser à travers la filière bois, mais aussi comme porteur d’une identité pouvant être 

valoriser touristiquement… Par rapport à la consommation des terres, c’est un travail que nous 

n’avons pas encore réalisé mais que nous allons engager maintenant dans le cadre de l’élaboration 

du PADD.  

 A propos des logements vacants, il y en a effectivement beaucoup dans les bourgs mais qui 

sont impossibles à réinvestir à cause des périmètres Monuments Historiques qui limitent les 

possibilités de travaux. 

Thibaud Aguilée : La problématique des logements vacants est centrale. Ils sont effectivement 

peu adapté à la demande actuelle et l’enjeu va être de réfléchir comment les remettre aux 

normes tout en préservant la qualité architecturale globale du bâti et des bourgs. Ces démarches 

de réhabilitation sont en même temps l’occasion de mettre en place des cercles vertueux à 

mettre en place (puisque les travaux de rénovation sont l’occasion de mobiliser l’artisanat local 

etc). La réflexion portera sur tous les leviers mobilisables pour répondre aux enjeux. 

- Vous donnez une partie de la réponse avec l’OPAH. C’est ça qu’il faut travailler, d’autant plus 

qu’il y a une dynamique nationale… ce serait bien d’avoir un bilan plus approfondi dans le 

diagnostic. La question de la transition énergétique dans les logements a été peu évoquée : il 



     

n’y a pas que la question des performances thermiques. Cela va aussi se traduire par les 

conditions d’intégration des panneaux solaires etc. Il rique d’y avoir un certain désordre 

entre les trois PLUi, qui pourraient valoir PLH. Est-ce que vous envisagez que le SCOT soit 

accompagné d’un PLH ? Ne serait-ce pas une meilleur échelle pour aborder cette 

thématique ? Parce que c’est dommage de payer un bureau d’études et de mener une telle 

démarche en laissant de côté cette problématique si importante… 

Valentin Gordet : Aujourd’hui ce n’est pas prévu. Le bilan de l’OPAH qui vient de se terminer est en 

cours. Une autre est en préparation. Il est prévu que le Pays continue dans cette lancée. 

- Le gros problème des logements anciens, c’est la redistribution des pièces… on manque 

d’architecte d’intérieur. C’est ça qui permettrait vraiment d’améliorer l’habitat ! Ce n’est pas 

seulement une question de fenêtre et d’isolation ! 

Thibaud Aguilée : Nous ne pourrons pas définir cet objectif aussi précisément mais cette thématique 

sera bien reprise dans le SCOT. 

- Est-ce que le SCOT peut nous amener des financements ? 

Valentin Gordet : Pas directement, mais cela peut favoriser les négociations, faciliter des 

contractualisations, mutualiser certains coûts. 

- Vous évoquez l’importance du maintien du paysage bocager, l’impact des carrières… Où en 

est-on de l’éolien ? 

Valentin Gordet : Il y a actuellement plusieurs projets validé ou en cours d’études (à Saint-Août, Saint 

Chartier). 

Domitille Anorga : Le SCOT ne va pas pouvoir interdire les éoliennes (puisque la loi l’incite et qu’il y a 

des schémas régionaux qui orientent ces thématiques), en revanche, il va permettre d’orienter leur 

implantation pour limiter l’impact paysager.  

Thibaud Aguilée : Le SCOT va permettre d’affirmer la position du Pays sur cette question, qui pourra 

s’appuyer sur ce discours pour argumenter un refus etc. 

- Avec les nouvelles régions, il y aura un SRADDET qui abordera forcément la question du 

déficit et du retard sur les lois de transition énergétique. Il faut se poser la question du 

potentiel solaire, biomasse etc… je suis plus choqué par les entrées de ville, l’hétérogénéité 

de clôtures peu qualitatives d’implantation de pavillons dans tous les sens, de logements 

vacants etc, l’éolien pas forcément le pire ! C’est essentiel de réfléchir à ces questions et de 

l’introduire dans notre projet de territoire. 

 

- Vous évoquez une démarche de co-construction du SCOT : est-ce qu’il est prévu d’impliquer 

les habitants ? Quelle est la suite de la concertation prévu ? Quel est le calendrier ? 

Au niveau de la région, ils ont lancé un groupe de travail sur les déchets etc, ce serait 

intéressant de mettre au point un groupe de travail collaboratif. 



     

Thibaud Aguilée : Au cours de la phase de diagnostic, il y a eu l’immersion pour l’enrichir d’une 

approche plus sensible. Il y aura d’autres rendez-vous dans la phase de PADD qui sont en cours de 

définition. C’est trop tôt pour vous indiquez plus précisément la suite du calendrier. 

 



     

ÉLABORATION DU SCHEMA DE COHERENCE TERRITORIALE DU PAYS DE LA CHATRE EN BERRY 

COMPTE-RENDU DE LA REUNION PUBLIQUE DE LA CHÂTRE 

- 

Jeudi 7 décembre 2017 

 

Personnes présentes en tribune 

M. Valentin Gordet – Chargé de mission PLUi / SCOT ; 

M. Thibaud Aguilée – Ville Ouverte ; 

Mme Domitille Anorga – Ville Ouverte. 

 

Nombre de participants : 35 

 

 

Introduction 

Valentin Gordet présente la démarche engagée et l’ordre du jour de la réunion publique. 

Le bureau d’étude Ville-Ouverte présente les objectifs du SCOT et la synthèse du diagnostic.  

Le support de la présentation a été transmis au Pays. 

 

Echanges avec la salle 

- M. Patrick Judalet : Sur la question des médecins, en 2020 on sera morts ! 

Thibaud Aguilée : L’enjeu pour le SCOT est de définir les leviers à activer pour mettre en route une 

dynamique et attirer de nouveaux médecins. 

- Est-ce qu’on doit attendre l’approbation du SCOT en 2020 pour lancer la réalisation du PLUi ? 

Thibaud Aguilée : Non. Effectivement officiellement, il faudrait que le SCOT soit approuvé avant le PLUi, 

mais dans la pratique, les démarches de PLUi vont se poursuivre. Il y a un décalage de calendrier, mais 

les études vont être menées simultanément. Nous allons les intégrer dans le SCOT, pour définir un 

projet global cohérent et pour que le SCOT ne soit pas défini en contradiction avec les projets de PLUi.  

Valentin Gordet :  L’élaboration du SCOT va être légèrement en avance, mais ça va être un atout pour 

la réalisation du PLUi, notamment pour l’élaboration du diagnostic : nous avons grâce au SCOT une 

vision d’ensemble qui va pouvoir être approfondi notamment sur les points les plus saillants. 

- Habitant : Je remarque qu’il n’y a quand même pas beaucoup de monde ce soir pour mesurer 

l’incidence d’un tel projet. D’autant que les objectifs identifiés sont forts. Vous écrivez 

« réinventer un modèle économique et agricole », est-ce que le SCOT peut vraiment le faire ? 



     

Thibaud Aguilée : Il y a eu beaucoup de communication faite pour ces réunions publiques et même si 

ça ne vous paraît pas beaucoup, notre expérience sur d’autres études nous montre que nous avons eu 

quand même un bon niveau de participation. A propos de l’ambition du SCOT, oui les enjeux identifiés 

sont extrêmement ambitieux. Ce sont des mots d’accord mais l’objectif c’est que les élus discutent 

entre eux et avec les acteurs du Pays. Le SCOT crée un espace de dialogue qui va permettre de faire 

évoluer les politiques territoriales. Le PADD va définir des objectifs mais il ne figera pas tout non plus. 

Le SCOT est un cadre pour préserver les équilibres et donner des orientations. Il servira de support 

pour poursuivre les politiques publiques. Ces grands objectifs ne reposent donc pas uniquement sur le 

SCOT. 

- Habitant : Sur l’emploi, peut-être est-ce lié à la présentation, mais votre diagnostic manque de 

profondeur, c’est un peu rapide. 

Thibaud Aguilée : Le travail a bien été fait et est plus approfondi que ce qui a été présenté. Une 

synthèse sera bientôt mise en ligne et vous permettra de regarder l’ensemble du travail réalisé. 

- Habitant (un agriculteur) : D’abord qui êtes- vous ? Vos propos m’inquiètent beaucoup. Quant 

au diagnostic, il tire des conclusions sur 51 questionnaires. N’aurait-il pas mieux valu une plus 

grande immersion, dans des lieux plus vastes et mieux ciblés, là où les gens vivent vraiment 

(un supermarché par exemple). L’importance du cadre de vie dans les réponses me pose 

question. Il faudrait avoir une idée un peu plus précise des personnes interrogées. 

Thibaud Aguilée : Pour revenir sur notre présentation qui a été faite peut-être un peu rapidement, 

nous sommes une équipe de plusieurs bureaux d’études : Ville-Ouverte, Arthur Rémy, Chambre 

d’agriculture et Ecogée. Comme nous l’avons dit, l’immersion réalisée a été restreinte et limitée. 

L’immersion n’est pas le fondement du diagnostic. Elle est venue en complément de discussions avec 

les élus, d’un travail de terrain, d’études statistiques etc. Nous n’avons pas forcément eu les 

autorisation pour aller dans d’autres lieux. Par rapport aux personnes intéressées par le cadre de vie, 

je n’ai pas le détail ici. Dans les questionnaires, nous avons cherché à dégager les grandes tendances 

par âge ou par lieu de vie. 

- Habitant : Etes-vous allés voir les banques pour savoir qui vient ici ? 

Thibaud Aguilée :  Non, nous avons fait un travail sur le marché de l’immobilier. 

- Habitant : Est-ce qu’il ne serait pas judicieux d’agrandir l’équipe en intégrant des économistes.  

Thibaud Aguilée :  Dans notre agence, nous comptons des spécialistes sur ces questions qui seront 

mobilisés au cours de la mission. Il y a également le regard de la Chambre d’Agriculture qui va nous 

aider. 

Valentin Gordet : Le marché prévoit la réalisation d’un Document d’Aménagement Artisanal et 

Commercial qui sera réalisé en même temps que le SCOT. 

- Habitant : Une des richesse de notre ruralité, c’est l’artisanat. Nous avons un réseau important. 

C’est essentiel de le maintenir. Je ne vois pas comment ce document d’urbanisme pourrait 

résoudre le problème des déplacement, sinon en concentrant tout le monde au même endroit. 

Thibaud Aguilée : L’artisanat est une richesse réelle, une filière à conforter et à relier à la thématique 

de l’habitat par exemple, puisque le marché de la rénovation des logements peut avoir un impact très 



     

positif sur l’artisanat. Par rapport au risque de concentrer tout le monde au même endroit, c’est la  

deuxième thématique très sensible qui est au cœur du diagnostic, avec celle du maintien du bocage. 

L’idée qui ressort de notre analyse de la structuration du territoire est qu’il faut un certain nombre de 

personnes pour se rendre dans les polarités (et permettre le maintien des commerces et des 

équipements), et en même temps, il ne s’agit pas de nier la vie dans les hameaux. L’enjeu est bien de 

s’interroger sur la manière de maintenir la vie dans les villages tout en s’adaptant à l’évolution des 

usages et des déplacements. 

- Habitant : Comment est organisé votre travail avec les élus ? 

Valentin Gordet : Un comité de pilotage a été défini, avec une commission d’élus en charge du suivi de 

l’élaboration du SCOT et des temps de séminaires, permettant d’aller un peu plus loin pour approfondir 

des thématiques en mobilisant également d’autres acteurs et services. 

Thibaud Aguilée : Lors de ces séminaires, on est souvent sous forme de tables-rondes thématiques. 

L’objectif de cette organisation est de permettre que tout le monde se parle. On espère que ces débats 

et travaux se poursuivront au-delà du SCOT. 

- Habitant : Pour revenir sur la question de l’économie : votre présentation paraît probablement 

volontairement optimiste. Pourtant d’autres éléments montrent des dynamiques négatives. 

Cette évolution critique ne ressort pas beaucoup dans votre présentation. Vous faites un 

diagnostic ici du Pays de la Châtre, est-il prévu de comparer notre territoire avec d’autres (pour 

savoir ce qui a été fait ailleurs, pour profiter des expériences des autres…). Il est important que 

les élus puissent échanger entre eux et que la réflexion ne soit pas portée uniquement par des 

techniciens. 

Thibaud Aguilée :  Vous avez raison sur les difficultés économiques et démographiques. La question de 

l’emploi est d’ailleurs revenu dans les deux sens dans l’immersion. Plusieurs personnes ont parlé de 

« déclin », « désertification » etc. Les dynamiques qui se mettent en place sont inquiétantes, mais à 

nos yeux, le Pays se situe aujourd’hui à un point de bascule : il ne faut pas qu’il tombe du mauvais côté 

et c’est tout l’objectif que nous essayons de poursuivre dans le SCOT. Par rapport à la question des 

comparaisons et aux échanges entre élus, c’est effectivement très important. Lors du 1er séminaire, il 

y a eu l’intervention du Président du Pays de Castelroussin : dans le cadre de leur SCOT, ils avaient mis 

en place des ambitions importantes en matière commerciales. Il est prévu d’inviter d’autres élus pour 

la suite de l’étude. Nous techniciens, travaillons aussi à regarder ce qu’il se fait ailleurs : nous faisons 

en ce moment un travail de bibliographie et d’analyse des SCOT voisins que nous allons présenter aux 

élus pour qu’ils puissent choisir un positionnement. Châteauroux n’a pas les mêmes problématiques 

que le Pays, mais il faut que le Pays se positionne par rapport à Châteauroux, en réfléchissant en termes 

de « concurrence » ou de « complémentarité ». 

M. François Daugeron : Lorsqu’on fait nos réunions, il est très difficile de mobiliser les personnes 

qualifiées et les élus. Or leur implication est fondamentale. On revient toujours aux problématiques de 

l’économie, de  l’agriculture, à l’enjeu de capter et fixer la jeunesse. Aujourd’hui, nous devons nous 

interroger sur comment faire pour que nos faiblesses deviennent des atouts et que les gens viennent 

chez nous. Les commerces sont importants mais il faut que les gens viennent chez nous. C’est 

important que le PLUi suive aussi. Nous allons jouer la carte de la complémentarité. Ce que nous 

mettons en place à Etaillé répond à cela : comment faire en sorte que les industriels viennent s’y 

installer. Il faut de la ruralité positive. Une fois que l’emploi va redémarrer, le reste va pouvoir suivre. 



     

Notre objectif est de mettre en valeur nos atouts. On ne peut pas continuer comme ça. Ne soyons pas 

en opposition élus/personnes qualifiées et travaillons ensemble. C’est vrai qu’il est difficile de 

maintenir de la motivation quand on est sur des élaborations longues et pour des choses qui se 

mettront peut-être en place dans dix ou quinze ans, mais il est essentiel de s’impliquer et de travailler 

ensemble. 
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Axe 1 : Structurer la stratégie économique  
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Axe 2 :  Valoriser le paysage 
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